
Entrevue avec Pascal Sandevoir pour la parution du livre d’ 
André Kervella Claude Arnould  

 
 

André Kervella a publié en 2021 un livre sur le réseau Jade auquel a 
participé Pascal Sandevoir, membre de longue date de Jakintza. Pascal est 
le petit-fils de Claude Arnould, un des chefs du réseau Jade-Amicol qui a 
été l’un des réseaux les plus importants de la Résistance pendant la 
Seconde Guerre mondiale. Pascal a fourni de multiples archives familiales 
inédites, et a mené des recherches très poussées dans un grand nombre de 
salles d’archives à travers la France. André Kervella vient de publier une 
biographie de Claude Arnould aux Editions Nouveau Monde. Claude 
Arnould (comme l’écrit André Kervella : « homme ordinaire, capable de 
dominer des situations extraordinaires, sa boussole intérieure était tout 
simplement le patriotisme ») est relativement peu connu car le réseau Jade-
Amicol était un réseau de l’Intelligence Service britannique. C’est pour 
cette raison qu’il a été mis à l’index par le général de Gaulle après la guerre. 
Sur ce point également, Pascal a contribué de manière très efficace à 
l’élaboration de cet ouvrage. 
 

C’est l’occasion pour les lecteurs de Jakintza de connaître un peu plus en détail le remarquable travail 
d’historien de Pascal.  
 
 
Jose Mari Echevarrieta : Peux-tu nous dire comment t’est venue l’idée de faire paraître un livre 
sur la vie de ton grand-père ? 
Pascal Sandevoir :  
Le projet est né il y a plus de 30 ans en réaction aux nombreuses allégations mensongères proférées lors 
du procès Papon et dans de nombreux ouvrages. C’est donc au début de ma retraite, il y’a 10 ans, que 
j’ai entamé mes recherches sur mon grand-père Claude Arnould, bien décidé à rectifier les allégations 
farfelues et mensongères, tout en m’appuyant sur des preuves et des documents irréfutables, la 
biographie sur Claude Arnould en fait l’écho.  
 
Jose Mari Echevarrieta : A la retraite, tu t’es transformé en historien, chercheur très pointu et 
« rat de bibliothèque ». Ce n’était pas ton métier. Peux-tu nous décrire rapidement ton parcours 
professionnel ? 
Pascal Sandevoir :  
Mon métier, avant de me transformer en historien, en était bien éloigné. J’ai en effet travaillé dans la 
grande distribution durant toute ma carrière, d’abord chez Promodès (Continent) puis à Mammouth et 
en fin chez Leroy Merlin.  
C’est donc depuis le début de ma retraite une reconversion complète.  
 
Jose Mari Echevarrieta : Ta réponse me fait penser à Daniel Cordier, le secrétaire de Jean Moulin 
qui a consacré une partie importante de sa vie à réhabiliter la mémoire de Jean Moulin. Lors 
d’une émission de Bernard Pivot (« Apostrophes »), Henri Frenay avait critiqué son mentor. 
Daniel Cordier, qui était marchand d’art, s’est alors reconverti en historien pour réaliser cette 
tâche. A noter que Daniel Cordier a passé des séjours réguliers à Saint-Jean-de-Luz où il allait à 
l’hôtel « La Devinière » de la rue Loquin. Tu as fait de longues recherches et passé beaucoup de 
temps dans les Archives françaises. Peux-tu nous indiquer lesquelles ? 
Pascal Sandevoir : 
Mes recherches m’ont amené à parcourir la France du Nord au Sud d’Est en Ouest en privilégiant 
d’abord les interviews des derniers survivants et témoins posthumes de cette période.  



J’ai ainsi rencontré François Clerc, aujourd’hui 104 ans, second du réseau Orion et aussi membre du 
réseau Jade-Amicol, qui m’a aidé à retrouver les archives du réseau, mais m’a surtout remis une ébauche 
de 70 pages écrites par Claude Arnould sur ses mémoires. 
Avant de me transformer en « rat de bibliothèque » j’ai aussi rencontré de nombreux historiens et j’ai lu 
plus de 300 ouvrages sur la Résistance. 
C’est durant mes recherches, qui m’avaient amené à contacter Mme Alexandre fille d’un ancien résistant 
habitant l’Angleterre, que j’ai été mis en contact avec l’Historien Mr Kervella, historien, qui travaillait 
aussi depuis de nombreuses années (plus de 20 ans) sur le même sujet : tout naturellement nous avons 
mis en commun nos archives et nos travaux. 
Nos recherches se sont effectuées dans les archives françaises et étrangères. Pour ma part, j’en ai 
consulté de nombreuses. Pour ne citer que les plus importantes, les archives de : 
 

- Vincennes (SHD) service historique de la Défense : plus de 280 dossiers 
- Archives Nationales de France 
- Préfecture de police de Paris 
- FNSP (Fondation Nationale des Sciences politiques de Paris) 
- BDIC (Bibliothèque de documentation internationale contemporaine) 
- Archives du département du Nord 
- Musée de la Résistance à Bondues 
- Musée Jean Moulin à Bordeaux 
- Archives Régionales à Bordeaux 
- ACJ (Archives de la compagnie de Jésus (Vanves) 
- Archives de la Charente 
- Archives des Mairies d’Angoulême et de Cognac 
- Les Archives nationales de Belgique 

J’ai également eu accès à de nombreuses archives privées en particulier les Archives privées du Cardinal 
Tisserant. 
 
 
Jose Mari Echevarrieta : Tu y as aussi fait des trouvailles extraordinaires. Peux-tu nous dire 
lesquelles ? 
 
Pascal Sandevoir : 
La vie de mon grand-père est un vrai roman et il a eu de miltiples activités avant, pendant et après la 
Seconde Guerre mondiale. Parfois le hasard m’a mis en contact avec des personnes effectuant des 
recherches sur l’Opération Frankton (dont Albert Garaboeuf de Jakintza). Intrigué par une fiche que tu 
m’as transmise provenant de SHD, je découvrais que le réseau Jade-Amicol était fortement impliqué 
dans l’opération Frankton et de fil en aiguille, avec Mr Kervella, un troisième ouvrage paraîtra 
prochainement. 
 
Une autre découverte tout aussi surprenante a été de retrouver le projet conçu par le Cdt Paul Paillole 
alias Perrier pour capturer Jean Moulin entre autres !!! 
 
Pour le Pays Basque qu’affectionnait beaucoup mon grand-père Claude Arnould pour y avoir recruté 
des membres de son réseau durant la Seconde Guerre mondiale.  
On retrouve parmi la liste des résistants à Ascain, le secrétaire de la mairie Mr Bertrand, qui est apparenté 
à la famille de notre président Guy Lalanne.  
Ascain qui deviendra après-guerre au restaurant des Chasseurs la « base arrière de la DGER (Direction 
générale des Etudes et Recherches) » qui faisait la chasse aux nazis (Masuy et Szkolnikow) 
Ainsi mes recherches pour ces deux affaires ont trouvé leurs épilogues, en particulier l’affaire 
Szkolnikow, qui malgré les nombreuses investigations remarquables de l’historien Pierre Abramovici, 
n’a pas trouvé l’intégralité de la vérité historique. 
 
La liste est fort longue et les deux ouvrages compléteront ces exemples. 
 



Jose Mari Echevarrieta : Tu as corrigé aussi de nombreuses « erreurs » qu’on retrouve dans des 
ouvrages historiques qui font autorité. Peux-tu nous citer les plus importantes ? 
Pascal Sandevoir : 
Effectivement mes nombreuses lectures m’ont pour le moins interpellé, J’y ai découvert que 
l’historienne Alya Aglan attribue à mon grand-père d’être un Père Jésuite !!! 
Mais aussi l’oubli, volontaire ou involontaire, dans les mémoires de Charles de Gaulle du rôle de Claude 
Arnould dans la libération de Paris et de la mission Nordling… 
Un dernier exemple : Claude Paillat dans son ouvrage déclare que Claude Arnould est parti en 
Angleterre de Saint-Jean-de-Luz !! Malheureusement ses allégations sont démenties par la liste des 
personnes embarquées et par les mémoires de Claude Arnould. 
Plus récemment, j’ai été moi-même confronté à des allégations mensongères de Maitre Boulanger dans 
son dernier ouvrage sur le procès Papon qui affirmait que j’avais porté plainte personnellement contre 
certains journalistes, il n’en est rien … !! 
Toutes ses erreurs et allégations mensongères ne m’ont pas facilité la tâche pour démontrer le contraire 
et retrouver les documents qui prouvent de façon irréfutable la vérité historique. 
 
Jose Mari Echevarrieta : Après un repos bien mérité, quels sont tes projets ? Je crois savoir que 
tu travailles avec André Kervella sur l’affaire Masuy, l’affaire Frankton et Maria Errazuriz. 
Pascal Sandevoir : 
En démarrant il y a 10 ans plus ou moins d’une page blanche, j’étais très loin de penser que mes 
recherches m’amèneraient à la réalisation de tous ces ouvrages avec la contribution admirable de Mr 
Kervella qui a su réaliser une remarquable synthèse chronologique de toutes nos recherches. 
Trois ouvrages doivent encore paraitre. 

- Le premier sur Maria Errazuriz, belle-fille d’un président de la république Chilienne, d’origine 
basque, membre du réseau Jade-Amicol, Juste parmi les nations, elle a sauvé des enfants juifs 
issus de la rafle du Vel d’hiv. Ils ont été soignés à l’hôpital Rothschild avant d’être hébergés 
chez elle avenue du président Wilson à Paris. 

- Le deuxième concernera le développement de l’opération Frankton à Bordeaux et les liens et 
interactions avec la comtesse Marie de Milleville (Lady mensonges) 

- Le troisième concernera le tortionnaire Christian Masuy (Georges Delphane) 
 
 Merci beaucoup Pascal d’avoir répondu à nos questions. Un grand merci également pour ce livre 
passionnant qui rajoute de nouveaux éléments et informations inédites à l’histoire de la Seconde Guerre 
mondiale (et après…) en particulier au Pays basque, et notamment sur les fameuses affaires Masuy, 
Szkolnikow… 
 

Jose Mari Echevarrieta 


